
La crise financière et économique affecte l’économie mondiale
depuis mi-2008. La région n’est pas épargnée par cette crise et
la situation économique s’est détériorée durant l’année 2008
en particulier au second semestre. Cependant tous les indica-
teurs ne sont pas au rouge.

■ Solide assise financière des entreprises

L’assise financière des entreprises de la région s’avère solide,
grâce au renforcement de leurs fonds propres ces dernières an-
nées alors que leur endettement reste contenu. En termes de ren-
tabilité, l’industrie aquitaine présente, en outre, une avance par
rapport au niveau national. Le degré d’ouverture des entreprises
industrielles demeure un autre point fort de l’Aquitaine. Ces
atouts permettent à l’économie régionale de conserver une acti-
vité soutenue en 2008, malgré le net retournement de conjonc-
ture économique observé à partir du second semestre de l’année.

■ 17 300 créations d’entreprises

Mais le nombre de défaillances d’entreprises en Aquitaine aug-
mente de 15,6 % en 2008 par rapport à l’année précédente, un
peu plus qu’au niveau national. L'année 2008 est marquée aussi
par un ralentissement du rythme des créations d'entreprises en
Aquitaine comme en France, après plusieurs années de forte pro-
gression. Le nombre de créations d’entreprises aquitaines reste
cependant à un bon niveau : 17 320 entreprises ont été créées
en 2008, soit 1,5 % de plus qu’en 2007. La région conserve son
quatrième rang parmi les régions métropolitaines avec un taux
de création de 11,2 %. Cette évolution n’est pas spécifique à
l’Aquitaine. Cependant l’augmentation des créations en 2008 y
est un peu plus forte qu’en France métropolitaine (+ 0,9 %) ou
dans l’ensemble des régions de province (+ 0,4 %).

Les services aux entreprises, les services aux particuliers et le
commerce sont les secteurs les plus créateurs. Et neuf entrepri-
ses sur dix se créent sans salarié.

■ Situation de l’emploi moins défavorable
qu’au niveau national

De décembre 2007 à décembre 2008, la progression de l’em-
ploi salarié du secteur marchand non agricole, hors intérim, est
de 0,4 %, d’après les résultats provisoires. Si l’on ajoute à cette
évolution celle des effectifs dans l’intérim et dans l’agriculture,

il est probable que l’emploi total aquitain recule légèrement sur
l’année 2008. Dans la région, le nombre de contrats d’intérim a
chuté de 16 % et celui des effectifs en équivalent temps plein
(ETP) de 19 %.

Au niveau national, les pertes d’emplois apparaissent dès le
deuxième trimestre. Sur l’année, l’intérim chute de 21 % et
l’emploi salarié marchand non agricole diminue de 0,6 %.
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Détérioration de l’économie aquitaine fin 2008

La crise économique et financière mondiale n’a pas épargné la France en 2008. L’économie nationale subit un fort
ralentissement et les entreprises et les ménages de la région sont affectés.
La situation économique de l’Aquitaine se détériore au cours de l'année 2008. L’évolution de l’emploi régional est
certes moins défavorable que celle au niveau national. Néanmoins, le chômage augmente, et l’activité économique
ralentit en fin d’année, en particulier dans la construction. Les créations d’entreprises sont moins nombreuses et les
défaillances d’entreprises sont en hausse.
Les exportations progressent nettement moins vite que les importations. Les immatriculations de véhicules neufs
restent stables.
La modestie de l’industrie régionale, la diversification de l’économie, l’importance de l’économie résidentielle ren-
dent sans doute l’Aquitaine un peu moins sensible que d’autres régions à ce contexte difficile.

L’économie française en 2008 :
un fort ralentissement de l’activité *

L'activité en France recule à compter du printemps et ce recul s'accentue
à l'automne.

Croissance de 0,3 % en 2008
En 2008, le produit intérieur brut progresse de 0,4 % en moyenne an-
nuelle, après + 2,3 % en 2007 et + 2,2 % en 2006. Corrigée du
nombre de jours ouvrables, la croissance est minorée de 0,1 point, à
+ 0,3 %.
La faiblesse de l'activité est principalement due à la forte décélération
de la demande intérieure : la consommation ralentit et l'investissement
marque le pas ; la croissance est aussi pénalisée par un mouvement de
déstockage, particulièrement prononcé en fin d'année. Les échanges
extérieurs sont également affectés : les exportations cessent de croître
et le ralentissement des importations est plus prononcé encore.

Le pouvoir d’achat des ménages ralentit
En 2008, le revenu disponible des ménages (RDB) augmente de 3,4 %,
après + 5,2 % en 2007. Compte tenu de l’accélération du prix des dépen-
ses de consommation des ménages (+ 2,8 % après + 2,1 %), le pouvoir
d’achat du RDB ralentit fortement à + 0,6 %, après + 3,1 % en 2007.
Le revenu “arbitrable” des ménages progresse moins vite que le RDB
(+ 2,7 %), les dépenses de consommation “pré-engagées” s’accrois-
sant en valeur plus rapidement. En termes réels, le revenu arbitrable
stagne (- 0,1 %) après une progression de 3,8 % en 2007.
L’évolution du pouvoir d’achat est relative à l’ensemble des ménages.
Corrigée du dynamisme démographique, elle se traduit, en moyenne au
niveau individuel, par une stagnation du pouvoir d’achat (après + 2,4 %
en 2007) et un recul de 0,7 % du revenu réel arbitrable en 2008 (après
+ 3,1 % en 2007).

Le taux d'épargne des ménages se replie un peu
Les ménages ont diminué légèrement leur taux d’épargne, amortissant ain-
si l’impact sur leur consommation du ralentissement de leur pouvoir d’a-
chat. Leur taux d’épargne s’établit ainsi à 15,3 %, en recul de 0,3 point
par rapport à 2007. Leur épargne financière est toutefois restée compa-
rable à celle de 2007 : leurs achats de logements ralentissent et les droits
de succession qu’ils acquittent diminuent suite au vote de la loi TEPA.
Le taux de marge des sociétés non financières baisse. L'activité des socié-
tés financières stagne.

* Cf. Les comptes de la Nation, Insee Première n° 1236-mai 2009



La situation en Aquitaine paraît donc légèrement moins défavo-
rable qu’en France. La situation de l’emploi salarié marchand
non agricole se détériore au troisième trimestre et se stabilise au
quatrième.

Dans la région, les services créent encore des emplois. La cons-
truction est nettement moins dynamique que les années passées,
mais elle résiste et crée des emplois sur l’année 2008, bien qu-
’elle en perde au dernier trimestre. Le nombre d’emplois dans le
commerce fléchit. Le repli dans l’industrie reste modéré.

■ Moins de bénéficiaires de contrats aidés

Les bénéficiaires des principales mesures du plan de cohésion
sociale, destinées à aider des publics spécifiques dans leur in-
sertion sur le marché du travail, sont nettement moins nom-
breux qu’en 2007.

Dans le secteur marchand, les contrats initiative emploi et les
contrats d’insertion – revenu minimum d’activité diminuent
respectivement de 16 % et 20 %. Les embauches réalisées sous
exonérations de charges consenties aux entreprises situées en
zones de revitalisation rurale reculent fortement. Mais elles re-
présentent 13 % des embauches nationales de ce type.

Dans le secteur non marchand, les contrats d’accompagne-
ment dans l’emploi et les contrats d’avenir sont aussi en repli.

Par contre, en 2008, la formation en alternance a attiré 20 % de
contractants supplémentaires.

Les bénéficiaires aquitains du RMI en décembre 2008 sont
moins nombreux qu’en décembre 2007. La baisse est de 2,7 %
comme au niveau France métropole. En 2007, en Aquitaine, la
diminution était plus vive et atteignait 9,7 %.

■ Davantage de  chômeurs en fin d’année

Sur l’année 2008, le nombre de demandeurs d’emploi aug-
mente de plus de 10 %. Les plus touchés par cette détérioration
sont les jeunes hommes et les personnes en recherche d’un em-
ploi à temps plein en CDI.

L’Aquitaine se situe, en termes de chômage, dans la moyenne
des régions françaises : 7,7 % au dernier trimestre 2008 contre
7,8 % en France métropolitaine.

■ Bonne tenue des exportations,
mais forte hausse des importations

Au niveau national en 2008, la progression des échanges
marque le pas, le ralentissement entamé en 2007 se confirme.
Les exportations progressent (+ 2,1 %) moins vite que les im-
portations (+ 5,3 %). Dans la région, les exportations et surtout
les importations augmentent plus vite qu’en 2007. L’Aquitaine
peine à conserver son excédent commercial qui se situe main-
tenant à moins de deux milliards d’euros.

La bonne tenue des exportations vient des ventes de boissons et
de produits chimiques et pharmaceutiques. Les prix des pro-
duits énergétiques jusqu’à l’été ont lesté les importations.

Certains secteurs en Aquitaine résistent à l’affaiblissement gé-
néral des échanges. Les exportations de produits de la construc-
tion aéronautique et spatiale progressent de 11 %, en partie

grâce à la hausse des ventes d’Airbus et notamment la montée
en puissance des livraisons d’A380. Les exportations de pro-
duits agricoles et agroalimentaires augmentent en moyenne sur
l’année de près de 8 %, malgré un recul des ventes de certains
produits des industries agroalimentaires en fin d’année. Les ex-
portations de produits pharmaceutiques connaissent une
évolution record (+ 8 %).

Dans le secteur automobile, le repli des exportations est parti-
culièrement accentué avec une baisse de 11 % en moyenne en
2008.

L’Espagne redevient le principal pays client de l’Aquitaine en
2008, reprenant la tête devant les États-Unis.

■ Le stock de logements neufs s’alourdit

Dans la construction, les destructions d’emplois commencent
au dernier trimestre 2008. L’activité du bâtiment est en fort re-
cul. Les autorisations de construire avoisinent les 30 200 uni-
tés, soit un repli de 24 % par rapport à 2007. Avec un effectif de
près de 27 000, les ouvertures de chantier diminuent de 16 %.
Le seuil des 30 000 ouvertures de chantier annuelles, régulière-
ment dépassé depuis la reprise de 2004, n’est pas atteint.

La construction de locaux, à usage autre qu’habitation, n’é-
chappe pas à la morosité ambiante. Avec une surface totale
de 2,4 millions de mètres carrés, la baisse est de 8 % par rap-
port à 2007.

Les ventes de logements neufs, près de 4 200 unités en 2008,
reculent de 49 % en un an. L’offre de logement chute de 48 %.
Le stock de logements en fin d’année progresse de 5 % par rap-
port à fin 2007 et s’élève à 5 800 unités.

Les prêts à l’habitat poursuivent leur progression en 2008, de fa-
çon plus mesurée. L’encours des crédits à l’habitat distribués en
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Aquitaine augmente ainsi de 10,5 % en glissement annuel en
2008 contre 13,9 % en 2007.

■ Dégringolade du prix des céréales et du lait

En Aquitaine, en 2008, des conditions climatiques assez par-
ticulières, une forte augmentation du coût des intrants dans
les charges de production et les contraintes sanitaires liées à
l’épidémie persistante de fièvre catarrhale ovine ont rendu
difficiles les conditions de production des différentes filières
agricoles de la région.

Les cours du blé, du maïs, du colza et du tournesol chutent.

Alors que le prix du litre de lait payé aux producteurs a forte-
ment augmenté durant la saison 2007/2008 (+ 17,6 % par
rapport à 2006/2007), les cours se stabilisent très tôt cet été et
accusent une baisse précoce et alarmante en octobre 2008.

Le contexte mondial, sur fond de crise financière internatio-
nale, pénalise les exportations de vins, en forte baisse en fin
d’année.

Un élément plus positif, la production de volailles grasses de-
vrait rester stable.

Tous ces éléments devraient conduire à une baisse du revenu
agricole dans la région.

■ Bonne saison dans les campings

L’environnement économique n’est pas favorable au tou-
risme en 2008. De plus, le temps de l’été capricieux, souvent
pluvieux ou orageux, notamment en juillet et en août, n’a pas
contribué à attirer les touristes. Aussi, la fréquentation fran-
çaise et étrangère des hôtels et des campings aquitains est en
recul de 0,7 % sur l’année 2008. Mais durant la saison esti-
vale, de mai à septembre, les touristes ont généré 17,7 mil-
lions de nuitées soit presque autant qu’à la saison
précédente.

L’hôtellerie de tourisme a souffert d'une importante diminution
de la demande touristique, mais la saison 2008 a été meilleure
pour l’hôtellerie de plein air dans la plupart des zones
touristiques.

■ Un trafic routier en baisse

Le trafic voyageurs en 2008 poursuit sa progression en Aqui-
taine dans les gares et dans les aéroports et de manière plus
nette qu’en 2007. Dans le même temps, le trafic sur les routes a
un peu diminué.

Dans l’ensemble des transports de marchandises, l’activité
2008 se situe sur une tendance à la baisse. Seul le mode mari-
time enregistre une légère hausse du trafic. L’activité du
Grand port maritime de Bordeaux progresse en 2008 tandis
que celle du port de Bayonne chute. Sur la route, l’année
2008 se remarque par une reprise du trafic du transport rou-
tier de marchandises pour les flux intra-Aquitaine, mais aussi
par une chute du trafic Poids Lourds sur l’axe Nord-Sud. Par
ailleurs, les activités de fret ferroviaire et de transport combi-
né régressent. Les immatriculations de véhicules neufs res-
tent stables.

■ Des services pour 3 170 000 Aquitains

Début 2008, l’Aquitaine compte 3 170 000 habitants. L’ac-
croissement de population depuis 1999 résulte essentiellement
du solde migratoire apparent, même si le solde naturel régional
a connu une très légère amélioration sur cette période. Grâce à
cet excédent migratoire et à une natalité toujours favorable de-
puis 1995, les écoles accueillent un millier d’élèves supplé-
mentaires. Dans la région, à la rentrée 2008-2009,
658 000 jeunes se forment dans l’enseignement public ou
privé ou en apprentissage

Le patrimoine locatif social de l’Aquitaine s’élève à 136 600 lo-
gements, en progression de 2,4 % sur un an. Malgré les efforts
réalisés, le déficit de logements sociaux subsiste.

Les Aquitains peuvent bénéficier de 184 établissements ou en-
tités juridiques sanitaires pour une capacité de 23 000 lits et
3 000 places. Des alternatives à l’hospitalisation compléte sont
de plus en plus recherchées. ❒

L’ANNÉE ÉCONOMIQUE ET SOCIALE 2008 EN AQUITAINE 9 INSEE AQUITAINE

SYNTHÈSE

Le PIB aquitain : 4,6 % du PIB national
Le Produit Intérieur Brut de l’Aquitaine, s’élève à 85,9 milliards d’euros
courants en 2007. Il représente 4,6 % du PIB national, ce qui situe
l’Aquitaine au sixième rang des régions métropolitaines, derrière
l’Île-de-France, Rhône-Alpes, Provence - Alpes - Côte d'Azur, Nord -
Pas-de-Calais et Pays de la Loire.

Une forte valeur ajoutée agricole
Le secteur tertiaire produit toujours la majeure partie de la richesse. En
Aquitaine, en 2007, il réalise les trois quarts de la valeur ajoutée (77 %
en métropole). Viennent ensuite l’industrie (12,9 %) et la construction
(7,8 %) dont les parts se rapprochent de celles de ces mêmes secteurs
dans la valeur ajoutée nationale. En revanche, l’agriculture “pèse” deux
fois plus en Aquitaine qu’en France (4,6 % contre 2,2 %). L’Aquitaine
représente d’ailleurs 9,6 % de la valeur ajoutée agricole nationale et oc-
cupe ainsi le 1er rang des régions devant Champagne-Ardenne.
Les secteurs “activités financières et immobilières” et “éducation, santé,
action sociale, administration” ont le plus contribué, en 2007, à la crois-
sance du PIB. Dans une moindre mesure, la construction et l’agriculture
y ont aussi participé. Par contre, la contribution des industries des biens
de consommation ainsi que de l’industrie automobile est négative. Ces
mouvements suivent la tendance nationale.

L’Aquitaine au 4e rang pour son PIB par emploi
Le PIB par emploi atteint 70 200 euros en 2007. Il est supérieur à celui de
la France de province et inférieur à celui de la France métropolitaine. Il
place l’Aquitaine, pour la troisième année consécutive, au quatrième
rang des régions métropolitaines, derrière l’Île-de-France, Provence -
Alpes - Côte d'Azur et Rhône-Alpes. Par contre, le PIB par habitant,
27 400 euros, la situe à une moins bonne place, le 6e rang en 2007.
L’Aquitaine est devancée par les trois mêmes régions auxquelles il faut
ajouter Champagne-Ardenne et Midi-Pyrénées.




